Valeur ajoutée du Coaching Metaleaders par le renforcement de l’énergie interne.

Le cœur est un organe auto animé, qui nous envoie des signaux émotionnels et intuitifs pour diriger notre vie. La vie d’un entrepreneur passe à l’échelle du temps à la vitesse d’un battement de cœur et la relation patient médecin est un de nos centres d’intérêt, et nous a conduit sur le chemin du Coaching, à la fois par goût pour l’accompagnement personnel et par méfiance à l’égard de la puissance de l’expertise thérapeutique. Freud prescrivait la neutralité morale du médecin. Mais même si celui-ci ne professe aucun credo, il y a nécessairement « une attitude » de vie personnelle, et il l’a communique à son malade. Notre fonctionnement est la joie, la joie d’être.

L’être humain est un décideur constant qui de part son esprit, soupèse le bilan émotionnel de ces expériences précédentes et donne une réponse sous forme d’intuition viscérale.

L’intelligence émotionnelle est une démarche alternative par rapport à la pensée strictement rationnelle. Le Coaching utilise les affects dans une logique préventive plus que curative 

Les neurosciences ont mis en évidence que le coeur possède son propre cerveau, un système nerveux indépendant possédant environ 40 000 neurones comme ceux que l’on trouve dans les centres corticaux. Il les utilise pour transmettre l’information au cerveau et influencer les réactions de l’amygdale, siège de nos émotions.

Le cerveau limbique contrôle les émotions et la physiologie du corps :la respiration, le rythme cardiaque, la tension 
 artérielle, l’appétit, le sommeil, la libido, la sécrétion des hormones, et le fonctionnement du système immunitaire.

Le cerveau cortical contrôle la cognition, le langage et le raisonnement, il y a une exceptionnelle capacité à traiter les informations. Ce néocortex prend en charge l’attention, la concentration, l’inhibition des impulsions et des instincts, l’ordonnancement des relations sociales et le comportement morale.

L’intelligence émotionnelle s’exprime au mieux lorsque les deux systèmes du cerveau, le cortical et le limbique, coopèrent à chaque instant. Cet état de bien-être est ce à quoi nous aspirons en permanence : c’est la manifestation de l’harmonie entre notre cerveau émotionnel qui donne l’énergie et la direction-, et notre cerveau cognitif – qui organise l’exécution. 
Le réseau semi autonome de neurones qui constitue le "petit cerveau du coeur" est profondément interconnecté avec le cerveau proprement dit. Ensemble, ils constituent un véritable "système cœur cerveau". Au sein de ce système, les deux organes s'influencent mutuellement à chaque instant. Parmi les mécanismes qui relient le coeur et le cerveau, le système nerveux autonome joue un rôle particulièrement important. Celui-ci est constitué de deux branches : la branche dite "sympathique" elle accélère le coeur et active le cerveau émotionnel, alors que la branche dite "parasympathique"joue un rôle de frein sur l'un et l'autre.

Le cœur entretien une relation privilégiée avec notre cerveau limbique qui contrôle notre équilibre physiologique. Elle se concrétise par le biais du système nerveux autonome constitué de 2 branches : le système nerveux sympathique, associé aux réactions de « combat / fuite », par une accélération du rythme cardiaque, la contraction des vaisseaux sanguins, et stimulant les hormones du stress et le système nerveux parasympathique, associé aux réactions de calme et de relaxation, apaisant les battements cardiaques. Le cœur agit comme un oscillateur puissant qui entraîne tous les autres systèmes du corps et bien sûr le cerveau.

Cette relation est reflétée par un indicateur clé : la variabilité du rythme cardiaque, qui mesure l’intervalle de temps entre deux battements. La variabilité du rythme cardiaque est matérialisée dans deux états : L’un est chaotique (aléatoire), lorsque nous sommes sous l’influence du stress, de l’anxiété ou de la colère ; l’autre est cohérent (ordonné), lorsque nous ressentons des émotions positives, telles que le bien-être, la compassion ou la reconnaissance.

Le rythme cardiaque reflète notre état émotionnel, qui en affecte à son tour les aptitudes du cerveau, à organiser l’information, prendre une décision, résoudre un problème ou encore exprimer sa créativité. 

En rééquilibrant les relations cœur cerveau, nous instaurons un climat de coopération entre les fonctions émotionnelles et les fonctions cognitives qui participent à notre confort, notre bien-être et à l’efficacité de notre travail. Notre humeur est au beau fixe, nous pouvons améliorer nos performances. Nous sommes plus disponible et donc plus à l’écoute de l’autre, notre implication et notre productivité s’accroissent.

En apprivoisant directement le cœur, on peut commencer à apprivoiser ses émotions. 

Il faut apprendre à faire entrer son rythme cardiaque en "cohérence" et éviter le "chaos" qui est associé au stress. La cohérence qu'on peut apprendre à induire en soi permet de ré-équiliber la physiologie du corps et les émotions.

Nos interventions permettent de créer des réactions positives et de travailler sur la limitation du décalage existant entre la perception d’un événement par nature neutre et l’attente que nous en avons. Travailler sa cohérence cardiaque est synonyme d’effets positifs.

Elles sont des expériences enrichissantes, une base d’historique émotionnelle à créer pour un point d’ancrage à une meilleure gestion des situations quotidiennes au travail.

L’appréciation qui en résulte, entraîne création et cohérence dans notre physiologie, et par là même un renouvellement important d’énergie

La cohérence cardiaque permet d’agir comme un puissant agent de changement pour sortir du cercle vicieux généré par le stress. Elle apporte à découvrir des comportements nouveaux et à tendre à des réactions adoptées à l’efficience recherchée.


L'état à obtenir est une forme de cohérence intérieure, un accord avec nous-même qui élimine les doutes et le manque de confiance. Le souffle qui est fonction à la fois automatique et volontaire est synchronisé avec les mouvements de la pensée et des émotions. 

La respiration ventilatoire correctement établie peut amener, par une longue pratique à l'amélioration de nos capacités vitales. Ces capacités sont de trois ordres: physiologiques- effets sur nos qualités corporelles, émotionnelle- effets sur nos sentiments et notre sensibilité, mentale- effets sur notre intellect.

L’archi-cortex, le cerveau « reptilien », est destiné à agir rapidement, sans même y penser. Il est destiné à la conservation de l’individu et à la conservation de l’espèce. Il est le siège de nombreux réflexes, de la compétitivité et de l’agressivité. Lorsque l’on parvient, après beaucoup d’effort au non- mental, à l’automatisme, au mental compétitif…on a souvent, tout simplement, permis à notre cerveau reptilien de faire son travail. 

La survie de l’entreprise est liée entre autre à l’intelligence émotionnelle, l’arrière pensée constante de toute formation aux techniques de management.

